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Summary: Et si le bataillon d'exploration avait une deuxiÀ”me chance 
? Eren Jaeger, devenu lycÀ©en, passe des journÀ©es ennuyantes avec 
des cours ennuyants et bien sÀ»r avec des camarades de classe 
ennuyants. Jusqu'au jour oÀ^ un fameux professeur de SVT fit son 
apparition, bizarrement le brun aux yeux À©meraudes À la sensation 
de le connaître. Eren x Levi , Ereri . Rating M 


1 . Chapter 1 
Chapitre 1 : La routine 
-Heichou . 

-Nanda ? (Quoi ?) 

-Sumimasen . . . (DÀ©solÀ©. . . ) 

■jk" ■jk" ■jk" 


><p>Je partais de chez moi, en retard comme À mon habitude, pour 
aller au lycÀ©e, quelle corvÀ©e. On À©tait jeudi et j'avais de la 
chance, un de mes profs sera absent jusqu 'À la fin de l'annÀ©e, 
j'espÀ”re juste qu'ils ne prendront pas un remplaÀ§ant . . . Bref, 
j'arrivais au lycÀ©e quand Jean venait me casser les pieds. <p> 

-Bah alors c'est que la premiÀ”re semaine de cours depuis la rentrÀ©e 
et tu arrives dÀ©jÂ en retard 4 fois de suite ? Bah bravo ! Comment 
est-ce que tu fais pour À^tre aussi con ? 

-DÀ©solÀ© Kirschtein si tu n'arrives pas À me supporter, mais bon, 
lÀ , j'ai autre chose À faire donc je te laisse. 

-Ouais c'est À§a casses-toi ! 

Je ne rÀ©pondis pas, À quoi À§a aurait servi de toute faÀ§on ? En 



plus de À§a en ce moment je fais des rÀ^ves ou des cauchemars, je ne 
sais pas trop comment appeler Â§a, mais c'est bizarre et depuis 
plusieurs annÀOes la tÀ^te d'une personne me hante ce qui fait que 
dÂ”s que j'ai du temps libre j'essaye de le dessiner, certes c'est 
peut-À^tre bÀ^te ou inutile de faire À§a mais pour une raison 
quelconque j'avais besoin de le faire pour me sentir... Moins seul À 
1 ' intÀOrieur ? Ma vie n'À©tait pas trÀ”s mouvementÂ©e, au contraire, 
mes journÀ©es À©taient toutes les mÀ^mes... Me rendre en retard me 
permettait d'avoir un peu plus d'action dans mes journÀ©es mÀ^me si 
À§a Â©nervait mes profs, je m'en foutais. 

-EREN JAEGER ! Vous À^tes encore en retard À ce que je vois ! Vous 
ne changez pas vos habitudes des annÀ©es prÀ©cÀ©dentes ! 

-Hm. . . _Je me contentai de rÀ©pondre un truc comme si j'avais 
À©coutÀ© ce qu'il disait. _ 

-Regardez-moi et rÀ©pondez-moi quand je vous parle ! 

Je levai la tÀ^te pour À©viter d'aller chez le principal dÀ”s le 
matin . 

-Bien ! Pourquoi arrives-tu en retard tout le temps Jaeger ? ! Tu veux 
que tous tes profs pÀ”tent un boulon ? 

-Non. _RÂ©pondis- je sÀ”chement ._ 

Je marchai dans la classe en direction de ma table pour aller 
m'asseoir et essayer de dessiner le portrait de l'homme qui me hante 
depuis des annÂ©es. 

Le professeur soupira et commenÀ§a son cours. Je commenÀ§ai À tracer 
un cercle puis la mÀCchoire, non trop grosse, trop petite, pas mal 
mais peut mieux faire, ah voilÀ ! Les yeux, trop gros, trop 
expressif, trop meurtri/ non c'est bon ! C'est parfait. Je le 
dessinais de mieux en mieux. Pourtant je ne suis pas spÀ©cialement 
fort en arts. Mais pour lui, pour lui... Je serais prÀ^t À le 
dessiner n'importe quand avec n'importe quoi. 

La cloche sonna et je sortis de cours pour aller dans la prochaine 
salle, cette fois-ci je dÀ©cidais de ne pas arriver en retard car le 
professeur À©tait sympa et qu'elle ne me dira rien si je n'arrivais 
pas À 1 ' heure . 

-Bien asseyez-vous. On va commencer ! Aujourd'hui on va faire un 
travail assez particulier car vous allez devoir dessiner, peindre ou 
construire quelque chose que vous aimez ou que vous avez vÀ©cu . Elle 
dit À§a avec un sourire À©poustouf lant , j'adore vraiment cette prof, 
elle est gentille et comprÀ©hensive . 

Je pris alors une feuille et sans m'en rendre compte je commenÀ§ai À 
dessiner l'homme. Le cercle, la mÀ^choire, les yeux, le nez, la 
bouche, les cheveux, l'expression... Je ne l'avais jamais aussi bien 
dessinÀ©. . . En le voyant des larmes commenÂ§aient À me monter aux 
yeux. Pourquoi ? J'avais l'impression de si bien le connaÀ®tre alors 
que je ne l'ai jamais vu. . . Je suis perdu, qui est cet homme ? 
Pourquoi moi, pourquoi pas l'autre crÀ©tin de Jean... Non ! Jamais je 
ne donnerai cet homme Â un crÀ©tin pareil. Je n'ai envie de le 
donner À personne, ni lui, ni ce dessin, c'est tout ce que j'ai de 
lui . 



Pendant que je pensais je n'avais pas remarquÀ© le professeur 
regardait mon travail avec stupeur, elle À©tait vraiment surprise de 
voir que je dessinais aussi bien. 

- Tu l'as faits tout seul ? Pendant le cours ? _demanda la femme les 
yeux ronds 

- Euh, oui . . . 

- C'est magnifique... 

- M-merci . 

- Est-ce que je peux le montrer À la classe ? 

NON ! J'avais envie de lui crier À§a mais je savais qu'elle ne 
mÀ©ritait pas cette rÀ©ponse donc je me suis efforcÀ© de trouver une 
bonne excuse malgrÀ© mon cÂ"ur qui se serrait par l'horreur de 
montrer l'homme À tout le monde... 

-Euh je ne sais pas, ce n'est pas trop un dessin À montrer Â tout 
le monde . . . 

-Mais non ne t ' inquiÀ”te pas, il est trÀ”s beau ton dessin. _Puis 
elle m'offrit un sourire qui voulait dire Â« fais-moi confiance Â» . 
Donc j'acceptais comme un gros dÀ©bile._ 

Elle alla devant le tableau et demanda l'attention de tout le monde 
pour montrer mon Â« A"uvre Â» . 

-Regardez ! Voici le travail d'un de vos camarades ! Qu'est-ce que 
vous en pensez ? _Je soupirai de soulagement quand elle ne dit pas 
mon nom._ 

-Pourquoi c'est un vieux de dessinÀ© ?! C'est dÀ©gueulasse 

[ 

C'À©tait la voix de Jean, toujours aussi subtil... J'ai l'habitude 
depuis la maternelle je me le coltine. 

-Ouais c'est vrai Â§a ! En plus le vieux fait une tÀ^te de dÀ©primÀ©e 
ou je sais pas quoi ! C'est pas beau À voir ! 

Connie... Pourquoi tant de gens sont durs avec moi ? Mikasa, ma 
demi-sÂ"ur, elle, est dans un autre lycÀ©e et Armin aussi donc je me 
retrouve seul avec des abrutis comme camarades... 

Je n'ai plus de parents non plus enfin si mais ma mÀ”re est morte et 
mon pÀ”re est mÀ©decin dans un hÀ'pital et n'est jamais À la maison 
donc je ne vois pas la diffÀ©rence. 

AprÀ”s encore quelques commentaires (pour la plupart insultant) le 
professeur revint me voir pour me redonner ma feuille , donc tout le 
monde a vu que le dessin venait de moi. Ils commencÀ”rent À discuter 
dans leur coin, dans mon dos... De toute faÀ§on j'avais l'habitude 
À§a va faire ma troisiÀ”me annÀ©e que c'est comme À§a donc comme l'a 
dit mon professeur de l'heure prÂ©cÀ©dente, je ne change pas mes 
habitudes des annÀ©es prÀ©cÀ©dentes . . . 



2 . Chapter 2 
Chapitre 2 : Habitude 

La journÀ©e À©tait terminÀ©e, enfin. Je rentrais chez moi en bus 
comme chaque soir. 

La routine... Je dÀ©teste vraiment À§a. 

-Demain je prendrai le train... _Me dis-je doucement comme pour me 
convaincre ._ 

Mon lycÀ©e n'À©tait pas la porte À cÀ'tÂ©, certes, mais il À©tait 
plus proche que celui de Mikasa et d'Armin et je prÀ©fÀ”re À§a. 

Mes deux amis d'enfance ne savent pas ce qui se passe dans mon lycÀ©e 
et heureusement sinon Mikasa aurait dÀ©jÂ dÂ©boulÀ© dans le bureau 
du principal . 

- Vraiment À©nervant . . . *soupire* 

Ah voilÀ l'arrÀ^t, il faut que je rentre vite chez moi avant que je 
tombe sur quelqu'un de peu f rÀ©quentable . 

-Je suis rentrÂ© ! 

Bien sÀ»r il y a personne À la maison, papa doit À^tre au travail. 

Je vais dans ma chambre et allume mon poste et mets une musique À 
fond pour me changer les idÀ©es. 

Heureusement je n'ai pas de devoirs, bah, de toute faÀ§on je ne les 
aurai pas faits. 

- Aaaah merde ! Pourquoi je suis aussi con ! 

Et oui je suis en retard. . . et dire que je voulais aller au lycÀ©e en 
train À l'heure hier... C'est rÀ<:pÀ©. Bref je me prÀ©pare, je 
regarde l'heure : 9h32 . Je suis vraiment dans la merde, j'ai dÀ©jÀ 
ratÀ© un cours entier et le temps que j'y arrive j'en aurais loupÀ© 
deux . 

Dans la prÀ©cipitat ion je m'habillais juste d'un sweat vert, un jean 
bleu marine, mes vieilles converses blanches hautes, les cheveux en 
bataille avec toujours un collier noir rat du cou ainsi que quelques 
bracelets sur le poignet droit. 

Je courrai vers la gare À en perdre haleine, encore et encore j ' n ' en 
pouvais plus. J'arrivais, le train partait, et voilÀ qu'il faut 
attendre le prochain qui est dans 15 minutes. Je regarde les gens 
autour de moi et bloque sur une personne. J'ai l'impression de 
l'avoir dÀ©jÂ vu quelque part mais je tournai vite la tÀ^te quand la 
personne me regarda. Pourquoi que je me sentais gÀ^nÀ© ? Je le 
faisais tout le temps mais pourquoi je tournai la tÀ^te aussi vite ? 
L'homme me faisait peur ? Non impossible... Des milliers de questions 
se formaient dans ma tÀ^te, tellement que j'en eus une migraine 
atroce. Je dÀ©cidais alors d'arrÀ^ter de penser À À§a jusqu 'À que 
l'homme s'installa pas trÀ”s loin de moi, me fixant comme pour me 
dire : regarde ce que À§a fait de se sentir observÀ©. Mes oreilles 
commenÀ§aient Â me brÂ»ler. Mais, pourquoi est-ce que je comprenais 



si bien ses faits et gestes ? Je dois A^tre malade ou peut-A^tre 
est-ce un rÀ^ve depuis le dÀOpart . Je me mordis alors ma lÂ”vre 
infÀOrieure mais non ce n'ÀOtait pas un rÀ^ve... Mais pris d'un À©lan 
de courage je levai la tÀ^te que j'avais baissÀ© plus tÀ't comme 
signe de soumission et fixa l'homme. 

Il À©tait assez petit, des petits yeux bleu acier qui te perÀ§aient 
les membres comme une lame, des cheveux noirs avec un visage fin. 

Non, il fallait le dire, il n'À©tait pas horrible À voir loin de lÀ 
mais il avait une aura assez terrifiante mais À la fois 
mystÀ©rieuse, je me sentais attirÀ© par cette aura. Je dois À^tre 
devenu fou À cause des insupportables dÀ©biles du lycÀ©e. L'homme me 
disait vraiment quelque chose, en tout cas son visage me rendait fou. 
Comment peut-on avoir un visage aussi attir/ attend... À quoi je 
suis en train de penser lÀ ? 

Quelques minutes aprÀ”s les portes s'ouvrir et je vis le petit 
inconnu sortir et automatiquement mes traits du visage se sont 
attristÀ©, pourquoi ? En plus je crois que le petit homme m'a vu, 
j'ai cru voir un petit sourire sur son visage quand il est sortit. En 
tout cas mÀ^me si c'est un rÀ^ve je ne veux surtout pas me 
rÀ©veiller, je veux revoir son sourire mÀ^me si c'est pour se moquer 
de moi. Je veux le revoir. 

Je crois que je vais arriver souvent en retard cette semaine ! Cet 
inconnu m'a donnÀ© une raison de venir en cours et d'en sortir, de 
vivre, de travailler et de rentrer chez moi... 

J'arrivai en cours, histoire-gÀ©ographie, comme d'habitude le 
professeur me fait la morale. 

- Quand est-ce que vous allez arriver À l'heure Jaeger ?! 

- Pas cette semaine en tout cas. _Lui rÀ©pondis-je un sourire aux 
lÀ”vres en pensant au magnifique sourire du mystÀ©rieux inconnu. _ 

- Ah bon ! Et vous n'avez pas honte ! Venez avec moi je vous emmÀ”ne 
chez le principal ! cria le professeur qui commenÀ§ait À virer au 
rouge À cause de la colÀ”re. 

Les autres À©lÀ”ves me regardaient comme si j'À©tais un suicidaire ou 
comme s'il me manquait une case. Mais je m'en fichais pas mal tant 
que je pourrais le revoir. Je suivis donc le professeur jusqu'au 
bureau du principal . 

Il entra sans toquer et l'on vit un homme entrain de parler au 
principal qui avait levÀ© les yeux vers le professeur pas vraiment de 
bonne humeur qu'on lui ouvre la porte de son bureau alors qu'il parle 
dÀ©jÀ avec quelqu'un. 

L'homme en face du principal ne s'À©tait pas retournÀ© comme si À§a 
n'en valait pas la peine et il avait les jambes croisÀ©es mais sur 
lui À§a ne faisait pas effÀ©minÀ© au contraire À§a lui donnait un 
cÀ'tÂ© assez sÀ©duis/ Mais bordel À quoi je pense en ce moment ?! 

- Euh dÀ©solÀ© monsieur, vraiment mais je venais vous emmener un 
À©lÀ”ve pour que vous lui parliez sÀ©rieusement . 

- Et qui est cet À©lÀ”ve ?_ Il se pencha pour me regarder. _ 



Je levai la tA^te au mA^me moment ou l'homme qui croisait les jambes 
me regarda et je fus À©normÀ©ment surpris que je pus sortir un mot de 
ma bouche. Alors le professeur rÀ©pondit À ma place. 

- Eren Jaeger, monsieur. 

- TrÀ”s bien monsieur Jaeger comme punition vous allez faire visiter 
1 ' À©tablissement À votre nouveau professeur d'SVT, monsieur 
Ackerman . 

Àfa y est je connais enfin son nom de famille ! Les deux adultes 
devant moi virent tout de suite que cela me ravissait de le faire 
donc le principal sourit et dit au professeur de me faire confiance. 
Nous sortÀ®mes alors du bureau et je commenÀ§ai À lui faire 
visiter . 

- Bonjour je m'appelle Eren je suis en terminal S svt ! _Dis-je d'un 
coup sur le coup du stress. _ 

- Levi Ackerman ton nouveau prof d'SVT. _Dit-il ennuyÀ©._ 

Je le fis visiter 1 ' Â©tablissement en ayant un sourire niais tout le 
long de la visite, il devait me trouver bien idiot. 


3 . Chapter 3 

Chapitre 3 : ProtÀ©gÂ© ? 

AprÀ”s avoir laissÀ© mon professeur chez le principal je suis parti 
pour mon cours suivant : franÀ§ais. 

- Bien, bonjour À tous, asseyez-vous ! 

Nous nous assÀ®mes tous en mÀ^me temps sauf moi qui prenais mon temps 
comme d'habitude mais cette fois-ci je prenais plus mon temps qu'a 
1 ' accoutumÀ©. . . Mon nouveau professeur me hantait l'esprit, c'À©tait 
un doux passe temps. Puis je pensai au sourire en coin de ce matin et 
je me suis mis À rougir comme une tomate, c'est malin À§a en plus le 
professeur m'a vu. *grimace* 

- Qu'est-ce qui vous met dans cet À©tat ?! Mon cours ne vous 
intÀ©resse pas autant que vos pensÀ©es obscÀ”nes ? _rÀ©pliqua-t-il 
visiblement Â©nervÀ©._ 

- Euh non monsieur, ce n'est pas À§a vous vous trompez ! _Essayais-je 
de rÀ©pondre._ 

- Bah alors Jaeger ! On est en chaleur ? _Ricane Jean._ 

- Ne me prenez pas pour un idiot ! Donnez-moi votre carnet ! 

- C'est vrai À§a Eren, ce n'est pas bien de prendre les profs pour 
des imbÀ©ciles ! _Ra jouta Connie fier de sa remarque. _ 

- Mais monsieur je vous jure que je ne faisais rien. . . _Puis je lui 
apportai mon carnet la tÀ^te baissÀ©e devant les regards des autres 
Â©lÀ”ves de la classe, et je finis comme À§a jusqu 'À la fin du 
cours . 



À€ la fin de l'heure aprÀ”s quelques coups d'ÀOpaules contre torse 
j'allai chercher mon carnet au bureau de mon professeur de franÀ§ais 
: M. Wagner. 

- Bien ! À€ quoi pensiez-vous pendant mon cours et soyez franc s'il 
vous plaÀ®t. _Dit-il trÀ"s sÀ©rieux._ 

Je virai alors au rouge en baissant la tÀ^te pendant un instant puis 
me repris et la relevai pour faire face À M. Wagner. 

- Je pensais À quelque chose qui c'À©tait passÀ© ce matin monsieur, 
je ne pensais absolument pas À quelque chose d'obscÀ”ne je vous le 
jure . 

- Je ne suis pas trÀ”s convaincu mais bon je vais laisser passer pour 
cette fois mais la prochaine fois tu auras une heure de colle ! Je ne 
veux plus te voir dans l'À©tat dans lequel tu À©tais tout À 

1 ' heure . 

Je partis de la salle, c'À©tait l'heure de la pause, c'À©tait mieux 
pour moi j'avais besoin de prendre l'air. 

Je partis dans la cour et m'installais sur un banc et sortit mon 
portable pour regarder quelle heure il À©tait 10h37. Je soupirai, 
dÀ©cidÀ©ment , je suis vraiment malchanceux. J'attendis la 
sonnerie . 

Je rÂ©flÂ©chis quelques minutes pour me remÀ©morer quel cours j'aurai 
aprÀ” s . 

-Ah oui ! Mais aussitÀ't je fis un sourire incroyablement niais et 
idiot mais je m'en À©tais pas rendu compte, il avait fallu que À§a 
soit ce foutu Jean qui le remarque. 

- Whoa je comprends mieux pourquoi tu ne souris pas souvent toi ! _Se 
moqua-t-il ._ 

- Ta gueule Jean, lÀ<:che-moi la grappe. _RÂ©pondis- je 
agressivement ._ 

- Whou whou la chienne en chaleur s'À©nerve ! Ah ah ah ! 
_rÂ©torqua-t-il pliÀ© en deux._ 

Je me levai, le pris par le col et le plaquai contre un mur avec un 
regard assassin mais il n'avait pas l'air d'avoir envie 
d ' arrÀ^ ter . 

- Bah alors qu'est-ce qu'il y a ? Tu veux que j'arrÀ^te ? Bah tu peux 
toujours espÀ©rer. 

- Ne t ' inquiÀ”te pas je vois Mikasa le week-end prochain. Ce n'À©tait 
pas vrai mais je voulais qu'il arrÀ^te parce que j'en pouvais plus, 
et À§a a marchÀ©. 

La sonnerie retentit alors j'allai À mon prochain cours, comme 
j'avais hÀ^te ! Le revoir, son sourire, ses yeux, son visage fin. Je 
sais que c'À©tait mal mais je ne pouvais m'en empÀ^cher cet homme me 
rendait fou, j'avais vraiment l'impression de l'avoir connue aussi 
bien que moi-mÀ^me. 



- Asseyez-vous... Alors bonjour je suis votre nouveau professeur 
d'SVT, Monsieur Ackerman. Je vous le dis directement je dÀOteste la 
saletÀ© et les gamins irrespectueux. 

- Euh monsieur on va travailler sur quoi ? 

- Qui t'a autorisÀ© À parler morveux ? 

- DÀ©-dÀ©solÀ©. . . 

Eh oui Bertholdt il n'est pas trÀ”s sympathique... Je retiens un 
sourire . 

- Bien vous allez dissÀ©quer un animal par deux et surtout je veux 
qu'À la fin de l'heure tout soit nickel, vous avez bien compris ? 
_dit-il sans vraiment attendre de rÀ©ponse. _Le matÀ©riel est ici 
maintenant, dÀ©merdez-vous . 

Je pris mon matÀ©riel en dernier pour ne pas me faire bousculer, 
comme d'habitude je suis seul, je commence À me prÀ©parer alors que 
les autres ont dÀ©jÀ commencÀ©. Je plante ma spatule quand j'entends 
dans la classe quelqu'un parler Â haute voix. 

- Whoaaa c'est presque aussi dÂ©gueulasse que le monstre au fond de 
la classe _! cria-t-il, c'À©tait encore la tÀ^te de cheval. _ 

Tout le monde se tourna automatiquement vers moi quand une voix forte 
surgit . 

- Kirschtein, est-ce que tu tiens À ta vie ? _C'À©tait M. Ackerman ! 
Il avait une voix meurtriÀ”re, il fit frissonner de peur toute la 
classe ._ 

Mais la tÀ^te de cheval bÀ^te comme il est essaya de rÀ©pondre mais 
il se prit 3 heures de colle, pas joli-joli de faire le Â« kÀ©kÀ© 

Â» . 

Le cours passa dans le calme, c'À©tait rare... Mais maladroit comme 
je suis, je fis tomber plusieurs fois mon matÀ©riel et dissÀ©quai 
n'importe comment mon animal, c'À©tait bien mon jour... 

- Jaeger ! ArrÀ^te d'À^tre aussi con et concentres-toi bordel ! 

- Euh oui excusez-moi monsieur_. J'À©tais rouge une fois de plus, la 
honte me dÀ©vorait de 1 ' intÀ©rieur ._ 

- Eren vient me voir aprÀ”s Kirschtein. _Dit-il sÀ”chement et 
dÀ©sespÀ©rÂ©._ 

Â€ la fin du cours, aprÀ”s quelques Â©tourderies j'attendis que le 
nommÀ© Levi Ackerman finisse sa conversation pour le peu grossiÀ”re 
avec Jean. J'avoue que j'À©tais content de voir Jean aussi soumis. 
J'avanÀ§ai pour voir le prof mais je trÀ©buchai et heureusement je me 
rattrapai Â temps et relevai la tÀ^te, rouge, je n'À©tais vraiment 
pas un cadeau . . . 

- Alors À ce que je vois tu es vraiment maladroit, pas facile tous 
les jours. 

- Hum. RÂ©pondis-je la tÀ^te baissÂ©e. Comment un À^tre humain 



pouvait m'intimider À ce point ? 

- RelÀ”ve la tÀ^te je ne vais pas t'engueuler. Mais je voudrais 
savoir pourquoi ce gamin se moquait de toi ouvertement ? 

- Euh Jean et moi nous nous sommes jamais vraiment bien entendu et 
les autres trouvent À§a amusant de se moquer de moi donc ils le font. 
AprÀ”s je ne sais pas pourquoi Jean se moque de moi, peut-Â^tre À 
cause du fait que je sois maladroit_. . . AprÀ”s quelques minutes 
j'ouvris des yeux surpris, pourquoi me suis- je ouvert aussi 
facilement À cet homme alors que les autres professeurs je les 
envoyais bouler ?_ 

- Hum je vois... Surtout si tu as encore des problÂ”mes avec cet 
idiot tu viens me voir. RÀ©pondit-il comme pour me 

rassurer . 

J'À©tais vraiment heureux que M. Ackerman veuille me protÀ©ger, non 
pas que À§a, qu'il s'intÀ©resse À moi... 


4 . Chapter 4 

**Chapitre 4 :**** Souvenir ?** 

Aujourd'hui je me levais À 8h50 pour prendre le train de 9h45, vous 
savez pourquoi n'est-ce pas. Je me prÀ©parai avec le sourire sans me 
prÀ©occuper de ce qui allait ce passer au lycÀ©e, je m'en foutais pas 
mal, je voulais juste avoir SVT pour revoir le seul À^tre protecteur 
de mon bahut . 

J'arrivai À la gare et je le cherchais alors des yeux. Aucune trace 
de petit homme À la chevelure sombre. J'À©tais effondrÀ©. . . La 
galÀ”re du lycÀ©e me rattrapait, je n'avais pas envie d'y aller en 
plus je n'avais pas SVT aujourd'hui... J'avais beau faire des À©tudes 
en mÀ©decine je n'avais pas tous les jours SVT ce qui Â©tait dommage. 
Donc je dÀ©cidais de ne pas aller au lycÀ©e aujourd'hui, je rentrai 
chez moi et passai ma journÀ©e sur mon pc. Je jouais À toutes sortes 
de jeux et je n'À©tais pas si nul que À§a. Bref, la journÀ©e passait 
et je me rendis compte que je n'avais pas mangÂ© et qu'il n'y avait 
plus rien dans le frigo donc j'allai enfiler mes vieilles baskets, 
chercher quelques choses À grignoter pour ne pas mourir de faim, À§a 
serait bÀ^te. Je marchai dans les rues dans l'espoir qu'il avait 
encore une boutique ouverte À cette heure : 19h51. J'entrai dans la 
premiÀ”re boutique que je vis ouverte car en ce mi-automne il ne 
faisait pas trÂ”s chaud, mais je croisai le regard d'une personne que 
je n'aurais jamais voulu voir ici ou maintenant je ne sais pas 
trop . 

- Bah qu'est-ce que tu fous lÀ ? Tu n'es pas censÂ© À^tre malade ? 
_rÀ©pliqua le plus vieux les sourcils froncÀ©s visiblement 
Â©nervÂ©._ 

- Ah... euh ...c'est que je... J'ai... _je cherchai mes mots mais 
rien ne sortit, rien À part des mots coller maladroitement comme si 
c'À©tait des phrases ou des excuses valables. _ 

- Pourquoi t'as pas ramenÀ© ton cul aujourd'hui alors que tu es en 
pleine forme ? Tu sÀ”ches ? Insista-t-il voulant des excuses. 



- C'est que... _je baissai la tÀ^te car je savais trÀ”s bien que mon 
excuse ÀOtait trop embarrassante ou trop mauvaise pour en venir À ne 
pas venir en cours. _ 

- Je vois, tu as sÀ©chÀ©. . . Dit-il comme dÀ©À§u de moi. Puis il me 
tira À l'extÀ©rieur et me prit le bras et m'emmena jusque devant un 
grand immeuble, nous prÀ®mes les escaliers et il me fit entrer dans 
un appartement avec une dÀ©coration sobre, noir et blanc mais 
c'À©tait quand mÀ^me assez raffinÀ©, un des murs À©tait entiÀ”rement 
de verre : celui face À 1 ' extÀ©rieur . Il ferma la porte puis me 
plaqua contre un mur toujours les sourcils froncÀ©s, et me fixa 
toujours en attendant une rÀ©ponse. 

Sous pression je lui balanÀ§ai tout pour qu'il arrÀ^te de me regarder 
comme À§a, j'en pouvais plus. 

- Je suis venu ce matin À la gare pour le train de 9h45 mais vous 
n'Â©tiez pas lÂ et je n'avais pas envie de faire une journÀ©e sans 
vous avoir et À devoir supporter les idiots de ma classe donc j'ai 
dÂ©cidÂ© de rester chez moi. DÂ©solÀ©, dÂ©solÀ©, dÂ©solÀ©. . . 

Il ouvrit des yeux surpris puis s'Â©carta et mit une main À son 
visage je ne comprenais rien À ce qui se passait. 

**PDV Levi : ** 

J'ouvris des yeux surpris, alors il ne se souvenait de rien ? Il ne 
se souvenait pas de moi ? Cette pensÂ©e me pinÂ§a le cÂ"ur donc je 
lui tournai le dos et me mis une main au visage pour essayer de 
rÀ©flÀ©chir comment lui faire recouvrir la mÀ©moire... 

J'avais envie de m'effondrer par terre, ma moitlÂ© ne me 
reconnaissait pas... MÀ^me pas un peu. Tant pis j'attendrais et le 
protÀ©gerais le plus que possible ! Ma moitlÀ© n'a pas le droit de 
souffrir dans ce nouveau monde, cette nouvelle chance . 

- Je te laisse partir mais surtout viens demain, je veux te voir 
prÀ©sent et pas d'excuse bidon. _Ordonnais- je . Qu'est-ce que j'À©tais 
À©goÀ“ste... Je voulais qu'il vienne, se fasse blesser, juste pour 
voir ses magnifiques yeux verts. _ 

- D'accord. Je viendrais. 

**PDV Eren : ** 

Ce matin je me levai d'assez bonne humeur, pour une fois je comptais 
ne pas arriver en retard au lycÀ©e, je voulais montrer À M. Ackerman 
que je pouvais le faire et que je serais prÀ©sent À son 
cours . 

Premier cours Anglais, la barbe, je savais aussi bien parler anglais 
qu'une vache espagnole. 

- TrÀ”s bien aujourd'hui vous allez vous entraÀ®ner À vous 
prÀ©senter et À faire un dialogue par rapport À une journÀ©e 
ordinaire. Mettez-vous en binÀ'me. 

Ils se mirent tous en groupe de deux, sauf moi toujours seul mais Â§a 
ne me dÀ©rangeais pas vraiment vu les personnes de ma classe. 



- Eren tu es tout seul ? Rajoutes-toi À un groupe ce n'est pas grave 
si vous À^tes trois, tiens va dans le groupe avec Jean, vous vous 
entendez bien n'est-ce pas ? Vous À^tes toujours ensemble. 

Non, non, NON pourquoi il a fallu que j'aille dans le groupe de 
l'homme que je hais le plus au monde ?! 

- Bah alors Jaeger on À©tait seul ? _dit la tÀ^te de 

cheval 


- Bah alors on ne rÀ©pond pas ? Tu as peur ? Oh ! Tu as enfin compris 
que tu À©tais quelqu'un d ' indÀ©sirable ! C'est bien dis donc. 

- Tais-toi Jean, c'est juste que je n'aime pas utiliser ma salive 
pour un con comme toi. 

Il s'À©nervait de plus en plus mais restait À peu prÀ”s calme, enfin 
du moins assez pour ne pas se lever et m'en coller une. 

- Laisse Jean, il essaye juste de se dÂ©fendre mais on fond comme tu 
le disais il sait qu'il est une personne indÀ©sirable et un 
sans-amis, d'ailleurs comme nous le savons si bien il n'aura plus 
jamais d'amis. 

Ces paroles me fendirent le cÂ"ur en mille morceaux... Comment des 
Autres humains pouvaient À^tre aussi immondes ? J'avais envie de 
partir, de pleurer, de crier mais je sais que personne ne viendrait 
me sortir de ce quotidien de merde. Je baissai la tÀ^te subissant les 
mots tranchant de mes camarades qui me faisait tomber de plus en plus 
dans une dÂ©pression. 

Puis une porte de ma classe s'ouvrit et je n'en crus pas mes yeux 
quand je vis qui avait ouvert cette porte. Il me regarda, on se 
fixait, deux, quatre, dix secondes un moment qui paraissaient peu 
pour les autres mais une infinie pour nous. La professeur prit alors 
la parole. 

- Qui a-t-il monsieur Ackerman ? 

-Il y avait beaucoup de bruit donc je suis venu calmer un peu tout 
À§a. _Puis il nous regarda tous d'un air meurtrier enfin tous... Sauf 
moi ce qui fit que tous mes camarades me regardÀ”rent avec un air 
assassin. Je sentais que j'allais passer une sale journÀ©e._ 

Peu de temps aprÀ”s que mon professeur d'SVT sorti je me suis trouvÀ© 
avec la pointe de mon compas plantÀ© dans ma main droite, je me 
reteins de crier. 

- Mais À§a va pas vous À^tes malades ?! _Aboyais- je ._ 

- Taisez-vous lÀ -bas ! _RÀ©pliqua la professeur d' anglais. _ 

Le cours À©tait enfin fini ma main droite saignait dangereusement, 
ils s'À©taient amusÀ©s À charcuter la peau de ma main. J'avais envie 
de pleurer, de m'en aller, loin, rentrer chez moi. 

On rentra dans le prochain cours je suivais le mouvement À©videmment 
et me plaÀ§ai au fond je me tenais la main droite de faÀ§on À cacher 



ma peau dÀ©chirÀ©e, je ne savais mÀ^me pas quelle À©tait la matiÀ”re 
de ce cours-ci. 

Je sus trÀ”s vite dans quelle matiÀ”re j'À©tais en entendant la voix 
du professeur. 

- Asseyez-vous et sortez vos cahiers on va faire une leÀ§on 
aujourd'hui. _Grogna le professeur À la voix si envoÀ»tante qu'on 
pourrait lui avouer tous nos malheurs rien qu'en l'entendant une 
fois, enfin du moins pour moi c'À©tait comme À§a._ 

Jean, Connie et les autres À©lÀ”ves agaÀ§ants s'en prirent pleins la 
gueule, tellement que j'en avais un sourire victorieux sur le 
visage . 

**PDV Levi :** 

Je vis Eren rentrÀ© dans ma salle la tÀ^te baissÀ©e, que s'À©tait-il 
passÀ© aprÀ”s que je sois parti de la salle de son cours prÀ©cÀ©dent 
? Je regardai ses mains entrelacer, tremblantes et je vis du sang et 
de la chair voyante sur sa main droite. Je ne pris pas la peine de 
regarder plus je savais ce que je devais faire... 

Voir mon titan de cette faÂ§on me rÀ©pugnai, j'avais envie de meurtre 
donc je m'acharnai sur les coupables de la classe, le sourire 
victorieux de ma moitlÂ© me fit rire intÀ©rieurement . 

- Toujours aussi suicidaire celui-lÀ ... _M' assurais- je avec un micro 
sourire ._ 


5 . Chapter 5 

_Coucou ! alors voili voilou le chapitre 5, j'espÀ”re que vous allez 
1 ' aimer ! 

><em> 

_Si vous avez des questions que Â§a soit sur la fanfiction ou sur moi 
vous pouvez les poser, j'y rÀ©pondrai assez vite._ 

_Et bien sÀ»r pour aider notre chÀ”re auteure, qui est moi-mÀ^me, je 
vous propose de noter ce chapitre ainsi que les autres sur 10 pour 
aider au bon dÀ©veloppement de l'histoire, merci d'avance et bonne 
lecture ! : 3_ 

■A" ■A" ■A" 


><p><strongXspan>Chapitre 5 :<span>**** SÀ©duction** 

**PDV Eren : ** 

Aujourd'hui je suis incroyablement de bonne humeur ! J'ai un bandage 
À la main droite mais je m'en fichais pas mal parce qu ' au jourd ' hui 
j'avais une aprÀ”s-midi avec 3 heures d'SVT Â la suite ! Tiens, au 
fait, je ne me prÀ©occupe plus de l'homme de mes rÀ^ves. A quoi 
ressemblait-il dÀ©jÀ ? Ah je sais plus ! Mais tiens ! J'ai juste À 
aller chercher mon travail en art plastique ! Je regardais mon emploi 
du temps et je vis en deuxiÀ”me heures ce matin art plastique 
dÀ©cidÀ©ment j'aimais vraiment les vendredis. 



PremiÀ”re heure, musique, notre prof est cool, il nous laisse mÀ^me 
mettre une de nos musiques mais le problÀ”me c'est que c'est souvent 
les autres qui mettent la musique parce que d'aprÀ”s eux, j'aurais 
des goÀ»ts de merde. Mais je m'en foutais pas mal, je voulais juste 
retrouver mon dessin ! 

DeuxiÀ”me heure, enfin ! Art plastique ! 

-Euh madame ! Est-ce que je pourrai avoir mon travail de la derniÀ”re 
fois s'il vous plaÀ®t ? 

- Oh oui Eren mais je n'ai pas encore fini de corriger, tu veux que 
je corrige le tien vite fais et que je te le rende ? 

- Oui s'il vous plaÀ®t madame, merci beaucoup ! 

- Tu dois beaucoup tenir À ce dessin car les traits sont faits avec 
douceurs et prÀ©cisions. 

- Oui. _Puis je souris, les autres me regardaient comme si j'À©tais 
un allen. _ 

- Tiens. _Elle_ _me sourit, me fit un clin d'Â"il, puis me tendis mon 
travail ._ 

- Merci infiniment ! _Je lui souris de plus belle. _ 

Je regardai alors mon Â« chef-d ' Â"uvre Â» et je n'en crus pas mes 
yeux, c'À©tait le portrait crachÀ© de mon professeur d'SVT, j'ouvris 
la bouche, surpris, essayant de faire sortir quelques mots de 
celle-ci mais rien ne sortit. Pourquoi je voyais mon professeur en 
rÀ^ve ? 

- Oh mais À§a serais pas le professeur d'SVT À§a ? _Eh merde la tÀ^te 
de cheval. Il se moque encore de moi._ 

- Qu'est-ce que À§a peut te faire ? _Lui rÀ©pondis-je 
agressivement ._ 

- Àia me fait que tu es le chouchou du professeur d'SVT et que je 
n'aime pas À§a ! 

Je me pris alors un coup de poing dans le ventre. Je m'agenouillai 
sous la douleur et me teins l'estomac. 

- Jean arrÀ^te ! Viens avec moi on va aller voir le directeur ! 
_Ordonna la prof._ 

Je sortis ensuite de la salle et m'asseyais contre la cloison, je 
fixais mon travail et je n'en croyais toujours pas mes yeux. Au bout 
d'un certain temps je plaquai ma tÀ^te contre le mur, fermai les yeux 
et soupirais. 

AprÀ”s quelques minutes j'entendis des pas, À§a devait À^tre la prof 
qui revenait donc je ne pris pas la peine d'ouvrir les yeux. Mais le 
bruit s'arrÀ^ta proche de moi donc j'ouvris les yeux et je vis M. 
Ackerman, je virai au rouge et essayais de penser correctement mais 
il se pencha et prit la feuille sur moi et la regarda et je vis que 
c'est paupiÀ”re s'ouvrirent, il À©tait surpris, pourquoi dÀ©jÀ ? 
Quand je me rendis compte de ce que mon professeur À©tait en train de 



regarder, mon sang ne fit qu'un tour que j'À©tais d'un rouge 
incroyable, mes oreilles me brÀ»laient. 

- C'est toi qui as fait Â§a ? Me demanda-t-il toujours sous le 
choc . 

- Euh. . . Oui. . . Je l'avais fait avant que vous arriviez dans 

1 ' À©tablissement . Je baissai la tÀ^te de honte et de peur, comment 
À§a allait tourner. 

- Tu te rappelles de moi ? Demanda-t-il d'une voix hÀ©sitante. 

Je levai alors brusquement la tÀ^te pour le regarder dans les yeux, 
il avait l'air inquiet. 

- Je... J'ai... _Je m'arrÀ^tai car j'avais peur de ce que À§a 
pourrait engendrer. Â« Tu te rappelles de moi ? Â» comment À§a ?_ 

-Tu ? _I1 paraissait impatient, comme si À§a vit en dÀ©pendait._ 

Je me lanÀ§ai mais peureux comme je suis, fermai les yeux et baissai 
la tÂ^te en mÀ^me temps que mes paroles sortirent. 

- J'ai dÀ©jÀ fait beaucoup de rÀ^ves oÀ^ je vous voyais et oÀ^ je 
voyais des choses effrayantes mais je ne vous ai jamais connu ainsi 
que je n'ai jamais connu votre nom ni votre caractÀ”re. 

Le visage de mon professeur commenÀ§ait À s'effondrer, pourquoi À§a 
lui tenait tant À cÂ"ur que je me souvienne de lui ? 

- Monsieur vous allez bien ? 

- Oui bien sÀ»r que je vais bien ! Ce n'est pas un gamin comme toi 
qui va s ' occuper de ma santÀ© ! 

- Ah euh excusez-moi. 

Il se leva et commenÂ§a À marcher d'un pas dÀ©cidÀ©, pourquoi ? Je 
ne sais pas non plus. Mais je ne pus m'empÀ^cher de regarder son 
postÀ©rieur une milliseconde. Ce professeur commenÀ§ait vraiment À 
me rendre fou. 

**PDV Levi : ** 

Ce foutu gamin me rend complÀ”tement fou, depuis toujours en fin de 
compte, c'est le seul qui arrive me faire tomber le masque. Il n'est 
mÀ^me pas foutu de se souvenir de moi ! De nous ! Je rÀ©flÀ©chis 
quelques minutes et dÀ©cidai que je devais le re-sÀ©duire pour qu'il 
redevienne MON Eren. 

La matinÀ©e passa trÀ”s lentement À mon plus grand malheur. Je 
regardai mon emploi du temps et je vis que j'avais Eren 3 heures À 
la suite cette aprÀ” s-midi . 

- Magnifique. _Je laissai alors un sourire sur mon visage pendant 5 
bonnes minutes. _ 

Je mangeai, me brossai les dents et bien sÂ»r me changea pour pouvoir 
sÀ©duire ma moitlÀ©. Il allait avoir du mal À dormir ce soir le 
pauvre Eren, cette pensÀ©e me refit sourire de plus belle. 



J'avais mis une chemise blanche trA”s ouverte en haut avec un slim 
noir. Banal mais suffisant pour qu'Eren bave. Je sentais que cette 
aprÀ”s-midi allait À^tre plus drÀ'le que toutes les autres 
aprÀ”s-midi qu'il avait passÀ© dans sa vie. 

Le cours commenÀ§a Eren s'assit au fond mais je lui demandai de se 
mettre au premier rang, bien sÂ»r il demanda pourquoi et je lui fis 
un regard noir, faux bien sÀ»r, mais À§a suffit À ce qu'il vint au 
premier rang. Il allait dÀ©guster. 

Je vis directement que son regard allait vers le niveau de mon col de 
chemise, je retiens un sourire. Je leur donnai un exercice mais bien 
sÀ»r pour monsieur Eren Jaeger la vue de son professeur habillÂ© 
comme À§a À©tait... Juste... Eabuleuse ! Magnifique ! Donc il ne prit 
mÀ^me pas la peine de regarder l'À©noncer de l'exercice, trop 
concentrÀ© sur M. Ackerman. Qui marchait dans les rangs. 

- Jaeger, puis- je te demandÀ© pourquoi tu es le nez en l'air depuis 
tout À 1 ' heure ? 

- Ah euh je... Je cherchai une rÀ©ponse monsieur ! _Quel mauvais 
menteur celui-lÀ , il me fit presque rire mais mon caractÀ”re ne me 
le permettait pas._ 

- Ah oui et peut-À^tre que les rÀ©ponses me sont À©crites dessus ? 

Lui lanÀ§ais-je tout en m'arrÀ^tant de marcher et le fixant, il vira 
vite au rouge quand il se rendit compte que j'avais remarquÀ© qu'il 
n'arrÀ^tait pas de me mater depuis tout À l'heure. 

Tous le regardÀ”rent . 

- HÀ©, vous autres, retournez À votre travail si vous ne voulez pas 
vous retrouver avec une semaine complÀ”te en colle avec moi. 

Ils baissÀ”rent tous la tÀ^te presque en mÀ^me temps. 

Eren avait repris son observation donc je me dirigeai vers son bureau 
puis m'approchant tout en pensant À me baisser sensuellement et 
faire en sorte qu'il puisse baver sur le bout de peau que je lui 
montrais. Je lui chuchotai alors À l'oreille. 

- S'il te plaÀ®t est-ce que tu peux arrÀ^ter de me mater Jaeger, 
c'est gÀ^nant Â force. _Bien sÀ»r je mentais je m'en fichais qu'il 
m'observe mais il fallait que je joue le jeu si je voulais qu'Eren 
revienne ._ 

Il vira une nouvelle fois au rouge et baissa la tÀ^te. 

On corrigea l'exercice et ensuite je fis mon cours sous le regard 
ardant de Jaeger, je faisais des poses qui me mettaient en valeur 
rien que pour le voir baver, oui je suis sadique, on me le dit 
souvent . 

Les 3 heures passÀ”rent À©normÀ©ment vite À mon plus grand malheur 
mais je mettais bien amusÀ© et je pense qu'Eren cogitera assez ce 
soir . 


End 



f ile . 



